
Ghyslain Bertholon se place avec délectation au cœur de la vie 
(l’artiste est pour lui un acteur social et économique aussi 
indispensable qu’incontournable), au cœur de la ville et de ses 
habitants. Il nous renvoie avec bonheur à une autre image de nous 
même dans un subtile jeu de miroir. Invité en résidence au Collège 
les Allobroges, il a choisi d'installer son atelier au milieu de la cour, 
au plus près des élèves. Il dévoile dans cette exposition un coin de 
son univers peuplé d'images et d'objets comme autant d'ouvroirs de 
réflexion potentielle. 

L’Angle, nouvel espace d’art contemporain dans le 

département a rejoint le Réseau d’échange 

départemental pour l’art contemporain de Haute-Savoie. 

L’exposi�on de Ghyslain Bertholon en était la 

manifesta�on inaugurale avec présenta�on du  Collec�f 

Triptyk, commissaire d’exposi�on associé à l’Angle et à 

sa programma�on 2012. 

Ce+e résidence d’ar�ste, portée par le Collège Les 

Allobroges, a été soutenue par la DRAC, le Conseil Général 

de la Haute-Savoie, l’ODAC, la Ville de La Roche sur Foron et 

la MJC de La Roche sur Foron. 





Inauguration de l’espace d’art contemporain l’Angle 
Vernissage de l’exposition Ghyslain Bertholon 
vendredi 20 janvier 2012 

L’ensemble du travail de Ghyslain Bertholon se 

structure autour de deux pôles dis�ncts et 

complémentaires : le premier l’entraîne dans une 

analyse des flux d’images et d’informa�ons 

(programme de recherches donnant naissance aux 

« Diachromes » et aux « Synchromes »), le second 

regroupe, sous le nom de « Poézies », l’ensemble de 

ses réflexions (souvent amusées) et de son approche 

sensible sur ce qui cons�tue notre environnement 

social et culturel.  

Les œuvres de Ghyslain Bertholon placent l'Humain 

au centre de ses recherches ar�s�ques : l'Humain 

comme éme+eur, comme récepteur de flux 

permanents d'images de toutes sortes et de toutes 

provenances. Au-delà de sujets spécifiques, au-delà 

de vous et de moi, sa démarche étudie la place de 

l'homme dans le système global de communica�on 

qui régit notre société de plus en plus urbaine. 

«Ghyslain Bertholon fait par�e de ces ar�stes pour 

lesquels l’œuvre ne saurait être que l’inscrip�on de 

leur propre «espace-temps». Cela signifie que l’art 

n’a pour lui de sens que s’il permet de rendre 

compte des rela�ons qui le cons�tuent, rela�ons 

avec «les autres», les proches ou les rencontres 

occasionnelles de sa vie sociale, les vivants ou les 

disparus (par exemple les maîtres du passé), ou 

encore rela�ons avec les instruments qui perme+ent 

aujourd’hui de maîtriser et de compter le temps 

(horloges, satellites…) ou qui produisent le simulacre 

d’une mémoire collec�ve (la télévision, le cinéma et 

les images des médias).» 

 

 

 


